
NOTRE-DAME DE PELLEVOISIN (1)

y] A Vierge Marie a, dans ses apparitions, fait pour ainsi 
"À dire le tour de son royaume de France. Comme 

un général d’armée, elle a voulu se rendre compte 
syspssdl par elle-même de la situation. Elle a inspecté son 
f!|I territoire et ses sujets. Elle s’est manifestée dans la capi- 
^ taie; au sud-est, à la Salette; au sud-ouest, à Lourdes, au 
nord-ouest, à Pontmain. Elle apparaît enfin, comme une reine, 
au centre de ses Etats, sur cette terre du Berry, que ne foula 
jamais le pied de l’étranger. Le fait se passe à Pellevoisin, en 
1876, au lendemain de la consécration de la France au Sacré- 
Cœur.

La Vierge Marie a, dans ses apparitions, fait pour ainsi dire, 
le tour de son royaume de France. Comme un général d’ar
mée, elle a voulu se rendre compte par elle-même de la situa
tion. Elle a inspecté son territoire et ses sujets. Elle s’est ma
nifestée dans la capitale, au sud-est, à la Salette, au sud-ouest, à 
Lourdes, au nord-ouest, à Pontmain. Elle apparaît enfin, 
comme une reine, au centre de ses états, sur cette terre du 
Berry, que ne foula jamais le pied de l’étranger. Le fait se 
passe à Pellevoisin, en 1876, au lendemain de la consécration 
de la France au Sacré-Cœur.

Marie se montre à une phtisique, condamnée par trois mé- 
mourante, Estelle Faguette, dont les membresdétins, à une

(1) Ceux de nos lecteurs qui désireraient de plus amples informations sur 
cette dévotion si opportune à Notre-Dame toute Miséricordieuse, peuvent 
•s’adresser au R P. Pichon, S. J., de Montréal, ou au R. P. Foucher, C. S. Y., 
d’Outremont, ou à M. l’abbé Leleu, de Cohoes (New-York), ou au R. P. Le- 
mins, chapelain du Sacré-Cœur de Montmartre (France). On sait que l’émi
nent évêque d’Orléans, Mgr Touchet, s’est constitué lu principal propagateur 
de cette dévotion, et a ménagé lui-même l’entrevue du Pape avec la voyante 
de Pellevoisin entrevue qui fut suivie de l’approbation du scapulaire.


